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Récit d’Yvonne & Alexander Kaiser
Fin janvier 2026, nous avons voyagé 
dans l’ouest de la Thaïlande, à Mae 
Sot dans la province de Tak, directe-
ment à la frontière avec le Myanmar. 
La ville paraît paisible, entourée de 
montagnes. Mais le 31 janvier, une 
détonation sourde a brisé le silence. 
Au Myanmar, près de la frontière, un 
bombardement a eu lieu – un signe 
de plus du conflit persistant entre re-
belles et armée. Les plus touchés sont 
les plus vulnérables.

De nombreuses familles fuient par des 
chemins dangereux vers la Thaïlande. 
Là-bas, il n’y a pas de bombes, mais 
la vie reste difficile. Dans des camps 
étroitement surveillés, les réfugiés 
vivent isolés. L’un de ces camps est 
Umpiem Mai, à environ 90 kilomètres 
de Mae Sot et à seulement 12 kilo-
mètres de la frontière. Après un long 
trajet à travers les montagnes, nous 
avons atteint une vallée où plus de dix 
milles personnes ont trouvé un abri 
précaire fait de bambou et de tôle.

Au cœur de cette « ville » se trouvent 
deux écoles financées par REACH – 
avec un foyer pour 20 orphelins. Plus 
de 600 enfants y vont à l’école chaque 
jour. Ils nous ont accueillis avec des 
yeux brillants, des chants et un pro-
gramme touchant. Leur joie et leur 
fierté étaient bouleversantes. Pour 
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eux, l’éducation est bien plus que 
l’école : c’est une véritable chance 
pour l’avenir. Ils y reçoivent aussi des 
repas réguliers – souvent les plus 
sûrs de la journée.

Mais la situation est tendue. Les aides 
internationales ont fortement dimi-
nué, et il manque de plus en plus de 
ressources. La nourriture se fait rare, 
les soins médicaux sont presque 
inexistants. L’hôpital du camp est fer-
mé depuis six mois. À l’approche de la 
saison des pluies, cela est préoccu-
pant : le paludisme et la tuberculose 
pourraient se propager davantage, 
surtout chez les enfants.

Notre soutien est donc d’autant plus 
essentiel. Grâce à l’engagement des 
enseignants et encadrants, beaucoup 

devient possible. Malgré tout, l’espoir 
grandit : là où règnent pauvreté et 
manque de perspectives, l’éducation 
ouvre de nouvelles voies.

En plus d’Umpiem Mai, REACH Suisse 
soutient cinq autres projets dans des 
camps de réfugiés et des régions 
de montagne isolées. Là aussi, nous 
avons rencontré espoir et gratitude 
– rendus possibles grâce à vos dons. 
Merci de tout cœur.
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Yvonne & Alexander Kaiser
Contribution invitée sur le
voyage en Thaïlande
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L’histoire de Norah à Lushoto

Norah a six ans et est étonnamment 
douée. Après seulement un an de 
jardin d’enfants, elle savait déjà lire, 
écrire et faire du calcul mental jusqu’à 
100. Mais sans sponsor, elle a d’abord 
dû fréquenter une école publique de 
village – où ses performances ont 
diminué.

À la fin de la première année, Norah 
a eu de la chance : un sponsor lui a 
permis de fréquenter une école privée 
bien gérée, située à sept kilomètres.

Là-bas, on parle exclusivement 
anglais, c’est pourquoi elle doit re-
doubler la première année. Mais elle 
y bénéficie d’un accompagnement 
patient et individualisé – très dif-
férent des écoles publiques, où les 
enfants n’ont pas de livres, recopient 
tout du tableau et où les coups sur les 

paumes font partie du quotidien. Une 
erreur, un retard ou un bruit suffit.

Pour 40 euros par mois, un enfant 
peut fréquenter une école privée 
– une différence qui, en Tanzanie, dé-
cide souvent de l’avenir.
Beaucoup d’enfants grandissent 
chez leurs grands-mères ou d’autres 
proches, car les mères partent tra-
vailler en ville. La mère de Norah ne 
s’occupe pas non plus d’elle. Norah 
a donc d’autant plus de chance : sa 
grand-mère prend soin d’elle avec af-
fection, soutenue par son grand-père 
– une exception rare.
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Membre du comité
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L’engagement est le plus efficace là 
où il permet de participer activement. 
C’est précisément à cela que REACH 
vous invite : à une adhésion active.

Beaucoup soutiennent déjà notre 
travail en tant que sympathisantes 
et sympathisants, bienfaitrices et 
bienfaiteurs, donatrices et donateurs 
ou marraines et parrains. L’adhésion 
est l’étape suivante : elle renforce 
nos projets sur le plan financier et 
vous donne en même temps une voix. 
Les membres apportent des idées, 
exercent leur droit de vote et d’élec-
tion et contribuent à façonner l’avenir 
de REACH.

AIDEZ-NOUS
Devenez membre de REACH Suisse

Donnez-nous votre avis
Le comité de REACH Suisse attache 
une grande importance à recevoir di-
rectement les retours de nos soutiens. 
Nous nous penchons en permanence 
sur la question de savoir ce que nous 
pouvons faire pour continuer à pouvoir 
compter sur votre soutien, mais aussi 
sur ce qu’il faut pour gagner de nou-
veaux donateurs et donatrices.

C’est pourquoi nous vous serions très 
reconnaissants de prendre un moment 
pour remplir le questionnaire suivant. 

Toutes les réponses sont anonymisées 
et ne permettent pas d’identifier la 
personne répondante.

Le questionnaire peut être rempli par 
écrit. L’envoi se fait ensuite à l’adresse 
suivante :

REACH Kinderhilfswerk
c/o Katrin Lüthi
Forbüelstrasse 16 
8245 Feuerthalen

La cotisation annuelle s’élève à 20 
francs pour les personnes physiques 
et à 100 francs pour les personnes 
morales. Deux fois par an, un bulletin 
vous informe de nos actions ; lors de 
l’assemblée générale, vous obtenez un 
aperçu des projets, des reportages en 
images et des aspects financiers.

Être membre, c’est rester informé, 
prendre la parole, participer aux dé-
cisions – et déployer ensemble un im-
pact.

Demander l’adhésion ici :
www.reach.ch/helfen-sie-mit
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Soutien aux villages environnants
Les étudiants de l’école d’agriculture à 
Kibidula aiment transmettre ce qu’ils 
ont appris. Les enfants d’un orpheli-
nat voisin avaient un besoin urgent 
de vêtements ; ainsi, nos étudiants 
ont confectionné des robes pour les 
filles, ainsi que des pantalons et des 
chemises pour les garçons. L’image à 
gauche montre la joie des deux côtés.

Un autre groupe d’étudiants s’est mis 
à réparer les pantalons et les pulls des 
enfants d’une école primaire, une nou-
veauté pour les élèves, qui n’en reve-
naient pas de voir à quelle vitesse les 
trous étaient raccommodés.

Pendant ce temps, une étudiante en-
seignait dans une classe. Cela aussi 
est une étape importante, en quelque 
sorte un échange de rôles, qui aide à 
approfondir davantage ce qui a été ap-
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pris. Mais pas seulement : c’est aussi 
l’expression de la gratitude, car les 
étudiants souhaitent apporter une 
contribution dans leur environnement. 
Grâce à des dons de REACH Suisse, 
ils ont pu aller à l’école gratuitement 
et ont transmis leurs connaissances 
gratuitement. Ce n’était certainement 
pas en vain !

Un grand merci de rendre possible, 
par votre don, que ce qui a été appris 
puisse être transmis, bien au-delà de 
l’école d’agriculture.
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Irma Züllich
Membre du comité
Rsp projet KIB
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Le chemin le plus court 
pour sortir de la pauvreté, 
c’est celui qui mène à l’école.
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